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FONT MATCH NUL : 1 A 1 
Oeux qui ont pu «mister * cette ren­

contre Jouée avec rapidité et un mordant 
\ : aiment remarquable», n ont pa» été 
déçus II» ont. en effet, vu une équipe 
possédant une ligne d'attaque bien sou­
ciée »\ec Pedron. i£*be»l«Js. et Quhart. et 
une solide ligne de demi» avec Szabo. 

C est donc devant une belle équipe que 
les Arrageoi» se montrèrent eux-mêmes 
opiniâtres dans i attaque et dans la dé­
fense courageux, rapides mal» malheu-
semenl toujours Imprécis dans leur» pas-
se» et surtout dan» leur stlrs au but. 
Rivierre. à l'ail» droite, eu t de bellea 
envolées mai» peu a g e m . 11 manqua 
d'excellente» occasions. 

Après une longue poussée devant OUles 
copieusement bombardé, la balle l u t dé­
gagé» au lou> et sur un centre de Lambot. 
lavant-centre battit Casimir a la a ie mi­
n u t e de la première mi-temps. 

Apres la pause. Arras fit de son mieux 
et »ur une tê ie de Defrelta» A Hllller. 
l inter droit arragaoi» battit Olllea d'un 
haedlng à bout portant. 

o 

COUPE PORISSE 
A VUS». B.C. LEN9 ET t . 8 . BOULOGNE 

FONT MATCH NUL : I A 1 
Lena domina en première ml-temps la 

plupart du temps, seulement dans la ligna 
t. .ivant» de» Lensoi» il manquait de »boo-
teora. seul Lewandowaxl essaya le but e 
repoa lu t atteint alors que Lena menait 
p a r i but a 0. but inscrit a la 15e minuta 
d e j e u par Buaowsfcl de l'aile droite. 

La second, mi-temps tut un Pfu p lu . 
égale avec un Large avantage » ^ d ^ £ » o U ' 
mais te» deux ailiers gâchèrent de nom-
breu.es occasion» malgré tous **•**" 
ce Levrandowaxl. Mouton et Vrlser Bou 
l o e n . rèuasit 1» match nu) grAc* a son 
av .n t - cen ï re qui s échappa sur une lon­
gue balle A atuvre. 

A DUNKERQUE. R. C. ARRAS BAT 
O OUMK.R0UE PAR « A 1 

Au premier but d Arras. Dunierque ré­
pondit •.mmèdlatement par une ***PP*« 
Sue conduisit toute la ligne d «vanta et 
S u . le « n t r . avant PotalUon termina vic­
torieusement Arras loroa «lor» l allure, et 
sur u £ attaque décidée reprit l'avance, 
sur un très joli snoot de P»T«» „ _ - . _ 

A quelques minute» de IA. le centre 
avant Voit parvenait A percer la dèfen»» 
adter». eV a obtenir «mal vin 3e point 

A le. recrue Duuaerque se montra ex­
trêmement vigoureux, mal» peu rêali*e-

Ar'ra» qui voulait conserver le score ae-
quia, se détendit comme un beau diable. 
n opérant que par échappée». 

C'est aituu q u e n l in de partie. Veltn 
ayant paaaè A Payen. ce dernier marqua 
le 4e but. 

DIVISION D'HONNEUR 

A L1ÉVIN, LS. BULLY BAT 
U.S. L1EV1N PAR 2 A 0 

Uévln gagne le tose et sadoss» au Tant. 
Bull» par petite» paa»es remont» le ter-
r«.;i mal» la défense llévinoise repousse 
toute» la» tentative» de la ligne d'attaqua 

Après un quart d'Heure de jeu. Lté»tn 
, organise et domine A »on tour «an» par­
venir a traduira 

Durant cette première mi-temps, les dsv 
•enae» turent supérieure» aux attaqua» 

A la reprise, malgré le vent. Llèvin attav 
que avec torce Le garde-but bullyslen 
.i-rête difficilement »ur corner un magnl-
: que essai deClouet mal» Buliy s écnappa 
»jr cafouillage et Bertrand marque le pre-
n.er out pour Buliy A la Me minute. 

Bucourt marque sur effort personnel. On 
note A la reprise da» attaques liévinolae» 
mal» le score reste inchangé 

A AUCHEL. U.S. AUCHEL BAT 
S. BÉTHUNE PAR 3 A 1 

Matcn joue devant une ai l luence re­
cord Béthun». qui » gagné le to». profit» 
du vent mais Aucnel très ardent, prend 
de suite le commandement du Jeu. Le» 
v -alteure. très courageux, répondent A tous 
les coups mai» véritablement le» Mineure 
dominent Ce n'est pourtant que ver» la 
20e minute de Jeu que le» locaux concré-
tient leur avantage et ouvrent le score 
par n n t e r gauche. Malgré leur »up»rior.tè 
territoriale, te» Auctiellol». qui sa neur-
tent à une belle défense, n'arrivent pas 
a tromper Leroux et au repo» la score «et 
de 1 A 0. 

Dès i» reprise Aucnel déchaîne s'impose 
• t domine A nouveau Las Mineur» sont 
tous A l'attaque et les Champions d» 
France «ont surclassés dan» toutes la» li­
gne». Sur un centre de l'ailler gauche 
local un cafouillage se produit en face 
des out» Dètbunola La bail» bien repris» 
par lavant centre, se retrouve enfin dans 
le filet» stadlstes. Malgré le score, les 
visite» réagissent et Hermant réussit, sur 
un» reprise d» demi-volée. A sauver l'Hon­
neur. 

A la suite de ce but. Béthune forée fai­
llir» A son tour et Aucnel un moment est 
acculé dan» ses boi». Toutefois, sur une 
échappée les Mineurs, dont le cran est 
admirable, marquent un 3e but par leur 
ailler gauche U reste 16' A Jouer La par­
ti» est vivement menée et la défense locale 
supérieure A celle d'en face, a» montre 
Intraitable. La fin qui, survient sur 1» 
score de 3 A 1. reflète bien la physiono­
mie de la partie. 

A BRUAY. US. BRUAYSIENNE 
BAT U.S. ROYE PAR 4 A 1 

Ce match était très attendu de» sup­
porters locaux, car au match aller le» 
Hoyens avalent marqué les 3 point» et 
les Lièvres avalent une revanche A pren­
dre. Dtson» tout d» suite que cette revan­
che fut terrible pour les visiteurs, qui 
ne purent rien contre la virtuosité des 
Brusyslens. lesquels Jouèrent un bon 
match, quoique nandicapés par l'absence 
d» Kulvaas et de Jedresaeh. e» ressentant 
d'une blessure récente. 

Boye. qui a gagne le toss. Joue avec 
le vent dan» le do». Le» Lièvres peinent 

au début du match e t rien ne leur réus­
sit. Au contraire, les visiteurs jouent très 
vite et «ont continuel lement -ur la bail*, 
leur iran ae trouve récompensé A la 10e 
minute : une de leur» descentes rapides 
amène la bail» A l'avant centre, qui part 
en flèche e t marque un beau but Impa­
rable. Ce coup d u eort a le don de Jeter 
un froid dan» 1» clan de» supporters et 
lés Lièvres accusent le coup. Ils repren­
nent la partie consciencieusement e t A 
la suite d'un corner, égalisent A oe mo­
ment le» visiteur» «ont dominés e t avant 
la mi-temps, deux autres buts sont mar­
ques par les locaux. 

Après les citron» Bruay se trouve han­
dicapé par la blessurs de son demi centre, 
pourtant on peut dire que Roy» ne fut 
Jamais dangereux et chercha A limiter les 
dégAts : 11 y réussit puisque un seul but 
fur marqué, malgré un avantage territo­
rial très net des Lièvres. La partie prit 
fin sur le score de 4 A 1. 

A DENAIN, U.S.AUBERCHICOURT 
BAT DENAIN A. PAR 2 A 1 

Denain marque son unique but avant 
la mi-temps. Les visiteur» égalisent puis 
s'octroient un second but après La pause. 
Chaque équipe «'efforce d'augmenter ea 
marque, la balle voyage d'un camp A l'au­
tre, mal» les gardiens ne laissent rien 
passer, plusieurs corners pour chaque 
camp ne sont pa» non plus traduit» et 
le référée siffle la fin. 

A 01GNIES. A.S.S.B. 01GNIES 
BAT S. HÉNINOIS PAR 4 A 0 

• e s le début le» locaux menacent les 
buts des visiteur». Ceux-ci •« défendent 
très bien et même amorcent quelques bel­
les attaquée qui viennent se briser sur 1» 
défense locale. A la 15e minute sur u ne 
passe de l'extrême-drolt le 1er but est 
marqué pour Oignles suivi d'un second 
A la 23e minute. Les visiteur» lut tent 
courageusement et le match est toujours 
mené A vive allure bien que le terrain 
soit particulièrement lourd. 

En deuxième ral-temps le» Béninois se 
ressentent de leurs efforts. Jamais cepen­
dant. Us n» Joueront battus : faisant 
preuve d'un courage admirable. Les lo­
caux marquèrent 2 autrea buta au cour» 
d» cette 3e mi-temps. 

A DR0C0URT, U.S. BUSIGNY 
BAT U.S. DR0COURT PAR 2 A 1 

Busigny gagne te toss et s' 
vent. Le portier de Drocourt est de suite 
à l'ouvrage. Les avant* de Busigny sont 
constamment alimentée e t l'allier gauche 
visiteur inscrit Is premier but A 1s 10e 
minute de Jeu. Deux corenrs pour Busigny 
sont dégagés. Orocourt desserre l'étreinte 
et Bourgeois est A son tour alerté. L'arbi­
tre accorde coup franc A Drocourt ; des 
25 mètres Ludwtkowski botte au but. un 
arrière sauve e t c'est la mi- temps. 

Aussitôt l s reprise, après calouiuage a 
La suite d'un corner A l'avantage de Busi­
gny. l'allier gauche Pagnler. bien servi, 
botte sec au but et Barbey est battu pour 
la seconde fois. U y A 8 minutes que l'on 
rejoue. 

A ce moment Drocourt Attaque sans 
arrêt, les essais pleuvant vers la cage de 
Bourgeois mais la barre et les poteaux »up-
pléet le portier visiteur. 

Les attaquante de Drocourt gAcnent dea 
occasions uniques de réduire le score. A 
deux reprises, seul devant le portier ad­
verse Wlsxnak botte une première fols 
A côte, puis dans les mains de BourgeolA 

Enfin Bruno, qui sera le meilleur atta­
quant de Drocourt. parvient A tromper 
Bourgeois d'un tir précis. 

Il reste 10 minutes A Jouer, tous les 
Joueurs de Drocourt son tA l'attaque. 
la ligne de demis adverse renforce la dé­
fense et Busigny conserve son avantage 

On match nul eut été équitable 

DISTRICT MARITIME 
A HE80IN, A. t . MESDIN BAT 

0. ARQU0I8 PAR 4 A 1 
Sur leur terrain hier dimanche, les tles-

dlnols ont acquis une victoire dont le 
score reflète nettement la physionomie d» 
la partie disputée correctement devant 
une oeil» galerie. 

Hesdln gagne le toss. «adosse au vent 
et part de suite A l'attaque Les visiteur» 
ripostent. Hesdm reprend une belle passe 
de rallier droit et A la 15e minute, l a v a n t 
centre ouvre la marque. Lee Rouges ac­
centuent leur pression, leurs nombreux 
essais sont sans résultat mais a la 35e mi­
nute. 1 ailler droit passe A l'avant centre 
qui shotte une seconde fols. Arques s» 
ressaisit et opère quelques descentes dan­
gereuse». Quelque* minutes avant la mi-
temps, il réussit un shoot arrête par le 
goal hesdlnols mai» la balle lui glisse dan» 
les mains et rentra dans les filets «auvent 
1 honneur des visiteurs. 

A la reprise. Hesdln domine A nouveau. 
De nombreux corners lui sont concédée et 
U marqua successivement deux buts mai­
gre la réaction des olympiens, le goal hes-
dinola ne I» Usant rien passer. 

Victoire méritée que celle des Canari* 
hier après-midi «ur l'Olympique Dunker-
quoi». Malgré l'absence de deux titulaires. 
Courez et Seys. les Calaislens firent un 
excellent match Plue vite sur la balle, 
plus effectifs dans leurs offensives, tes 
DunkerquoU opposèrent une bonne dé­
fense. Délaissant leur attaque réduite A 
trois avants, les Raclngmen fignolèrent 
encore trop, mais les quatre pointe furent 
obtenus sur des shoote imparables. 

La ml-tempa s'était terminée par 1 out 
A 0 obtenu après dix minutes de Jeu par 
Brondel. Après une mêlée devant la but 
dunkerquoU. lee Calaislens svalent A ce 
moment le vent favorable, lee Dunker-
quols avaient eu trou Jolies descentes 
terminées par des shoots de bonne fac­
ture parés par Buecot en excellente for­
me Deux corners svalent été bottés des 
deux cotes 

En eeconde ml-tempa la pression des 
Canari» se faisait plus concrète et A La 
17e minute après trois corners en leur 
faveur, Lequlen augmentait le score d'un 
shoot de coin Deux minutes après. Dun 
ksrque réduisait la marque par Branchl 
qui dribblait la défense calauienne pour 
marquer de près Calau obtenait encore 
deux corners et Oelrue A l s 32e ' minute 
marquait le 3e but. Brondel clôturant La 

marque A la 40e minute par un shoot da 
la pointa Malgré le vent froid 700 per-
•onnea assistèrent A la rencontre 

A SAINT-OMKK. U.S. SAINT-OMKK BAT 
A.8. BEBCK PAS S A 1 

Dès le début Saint Omar ouvre le 
score sur penalty botté par 1* demi cen­
tre Cassez. Berck égilta» quelques minu­
tes après. Saint-Omer réagit et menace 
constamment la défense sdverse. 

A la 15e minute l'avant centre audoma-
rols Perde, marque le second but. Par ta 
suite Saint-Omer domine mata plu* rien 
n'es t m a r q u e Jusqu'au repos. 

A la reprise, la parti* est d* plus «n 
plus dure et perd beaucoup de son inté­
rêt. Cassez crocheté par un joueur de 
Berck. se blessa e t d u t quitter le terrain. 
Bien que ne Jouant plus qu'A 10. les a u -
domarois dominèrent Jusque la fin. Celle-
ci fut siffiée sur un score Inchangé. 2 A 1. 

A MAL0-LE8-BAINS 
8. O. M. BOULOGNE ET U. 8. 

MAL0UINE : MATCH NUL 2 A 2 
C'est au Terrain des Sport» de la Flan­

dre Maritime que a'est disputé cette ren­
contre. Au commencement de la partis, 
Malo s'emploie et fait du beau travail 
qui est d'ailleurs récompensé, car la mar­
que est ouverte pour son compte a u bout 
d'un quart d'heure de Jeu par Tinter 
gauche Peu de temps après, Boulogne 
égalise A la sui te d'un shoot botté des 
trente mètres e t qui rentre directement 
dans les filets. La fin da la mi-tempe 
est animée, mais plu* rien n'est marqué 

A la reprise. Malo poursuit son même 
Jeu offensif et ne tards pas A marquer 
un deuxième but. Il compte gagner la 
partie «ur cette avance, quand dix mi­
nutes avant la fin. Boulogne A nouveau 
égalise. 

Il y eut de légers Incidents. Deux 
joueurs, un boulonnai* et u n matouln 
furent sortu. 

DISTRICT ESCAUT 
A MASNY- I. MASNV BT U A V.-C0ND8 

FONT MATCH NUL I t A • 
La partie «'engage très égale, néanmoins 

les vul teure se montrent les plus dange­
reux «an* toutefois réussir a ouvrir l s 
marque A la reprise les locaux viennent 
lncurslonner chez lee • jaunes » sans ré­
sultat. Vleux-Condè repart e t ce sont des 
échappées de part e t d'autre. Au coup de 
sifflet final ls score n'a pa* été ouvert. 

A SIN-LE-NOBLE. A.8. 8INOI8E BAT 
U 8 VALENCIENNC8 PAR * A • 

Les Stnols louent contre le vent et 
domineront souvent durant cette première 
mi-temps ce qui leur permettra de tra­
duire par Dupuis et Burllon. 

Dés U reprise. Valenctennes domine 
durant un quart d'heure : les Joueurs man­
quent otusieurs fois le but. mai» sur des­
cente de» « bleus s et passe de Coquelle. 
Raison marque lmparablement de la tête, 
un Joueur de l'U S V A . manque un penalty. 
Sin-le-Noble se reprend et marque le 
4e but bar César 

Qulévrechaln gagne le toss et s'sdosae 
au vent Waxler» engage et attaque. Il s'en 
faut de peu pour qu'il marque à la pre­
mière minute Qulévrechaln s'organise et 
se défend avec brio, néanmoins il a» fer* 
dominer presque constamment Le pause 
arrive sur un score vierge : 0 A 0. 

Après le repos, c'est un peu la répétition 
de la première partie. Le Jeu se tait 
confus car chaque équipe s'acharne » vou­
loir gagner Après un quart d'heure de 
teu. 'e Joueur Bullnskl manquera l'ultime 
but de ta oar t le pour le S C Wazlers 

Supériorité flagrante des Polonais En 
première mi-temps. Polonla mensit par 
6 buts è 0. Après I* repos, Polonla mar­
quera encore 10 but» alors que Hautmont 
marquera 1 bat sur penalty, sur faute fla­
grante d'un arrière polonais 

Une belle galerie garnissait les touches 
du stade d St-Amand L'O. A. part grand 
favori. Il Dombard bientôt les but» 
d'Escaudaln et le portier visiteur a fort 
A faire Mats Escaudaln n'est nul lement 
décidé A se laisser faire et oppose une 
énergique résistance aux locaux, e t A la 
18e minute, sur un corner, il inscrit un 
premier but è son actif. A son tour ls 
gardien amandlnol* est mis A l'épreuve et 
bloque avec brio quelques balles bleu 
bottées et la tin de la première mi-temps 
est slftlée sur le score de 1 A 0 en faveur 
des visiteurs 

La partie reprend de plus belle après 
les citrons. Les deux équipes Jouent A 
grand* coup* d* botte et ne parviennent 
pas A traduire. Mais Escaudaln descend 
et, A la 80e minute et A bout portant 
marque son 9e but. Peu après. Dujardln 
marque le 1er but pour l'O. A sur 

Senslty. Quelques minutes plu* tard. 
t-Amand égalise sur cafouillage. La fin 

est siffJée sans changement. 

DISTRICT TERRIEN 

La deuxième manche du derby naliul-
nols est. ainsi que la premiers, revenue 
aux Sports Ouvrier». 

Contrariée par un vent très violent, ta 
partie ne fut. certes, pas jouée de façon 
académique. Les belles prias»» de Jeu fu­
rent rare* et le jeu A terre complètement 
Ignoré C'est l'équipe l s plue volontaire 
sur 1* balle qui a obtenu la victoire. 

L'Olympique ouvrit la marque A la Se 
minute , tout en Jouant-contre le vent. Il 
fut rejoint A la 14e minute, pu:* dépassé 
A la 32e 

Après 1» repos, lee visiteurs eurent. A 
leur tour, l'avantage du vent, mal* ne 
parvinrent pas A rejoindre leurs adver­
saire» Ce furent, au contraire, ces der­
niers qui augmentèrent leur avance par 
un 3e but, après 25 minute» de Jeu. 

H 1 P F I S U I 

LES COURSES D'HIER... 

...A VINCENNES^. 
PREMIEItE COURSE — 1. Nocturne (O. 

Leroux) : 2. Navette (A. Porcinall ; S. 
Norsa (H- Auaenda). — O. «MO : pi.. 
9.60 ; 10.50 : 13.50. — 10 r «étant engages, 
tous couru. 

DETJXMME COURSE — 1. Nice III 
(Jsnsen) : 2. Niger B (R.-©. Slmonard) 
— O. 11.60 ; pi.. 8.00 : 7.60. — 1 restant 
«ng»g*». tous couru. 

TROISIEME COURSE. — 1. Morose IU 
Roues*)) : 2. MA Mère (A. Morel) : 3 
Micbou d» la Houdlére (A. Porcinsl) — 
O. 10.50 ; pl„ 7 0 0 : 8.00 ; 27.00. — 
16 restsnt engagé», tous couru, 

QUATRIEME COURSE. — Pltx da Cor-
nuller. international, monté. 2.600 mè­
tres, 100.000 francs. — 1, etarnac (E. 
Neveux) : 2. Jezd (R. Haset) : 3. Jupm D 
(A. Forcinal). — O. 5.50 : le* place» sont 
remboursées. — 8 restsnt engagés tous 
couru. 

CINQUIEME COURSE. — 1. Jeannette B 
(R.-C. Simonard) : 2. L'Amaaon* B ( V A U -
landeghem) ; 3. Idaho (A. SourroubtUe). 
— O. 26.00 ; pi.. 8.50 : 6.50 ; 15.60. — 
10 restsnt engage», ton» couru 

SIXIEME COURSE. — 1. Licteur (P. 
Dejeanne) ; 2. Le Bienfaisant (M. Pis-
cher) ; 3. Le Louplllon (A. ForcInAl). — 
O. 111.00 : pi.. 23.00 : 13.80 : 18JJ0. — 
B restan t»ngagé». tous couru. 

SEPTIEME COURBE. — 1. Mornand (L. 
Ors*) : 2. Mon Cricri II (A. Delaroche) ; 
3. Ma Chèrl* (M. Pêrlbarg). — O. 12.00 ; 
p i , 7.00 ; 10*0 ; U.50. — S restant engs -
gés tous couru 

...A CANNES... 
PREMIERE COURSE — 1. Yèdo U (A. 

Mégret) ; 2. OUtter (A. Bases) ; 3. Clau­
de Lune VIII (A Reinette) . — O. 28.00 ; 
pi.. 11.00 ; 7.50 ; 66.00. — 12 partante. — 
Pas couru : Buland Babe, Oastelnaudary. 
Borrschtn. 

DEUXIEME COURSE — 1. Soleil d'Espa­
gne (M. de Baulny) ; 2. Bomanov iM. 
Chevalier) : 3. Pont du Gard (M Vlallon). 
— Q 25.00 : pi., 9.00 ; 28.60 : 11.50. — 
11 partante — Non placé» : Orbe rose.. 
Asom. Petit Sot. Sirocco V. Bmeraude n i . 
Fétiche i n . Pomme d'Or II. LA Kaeba IL 

TROISIEME COURSE. — 1. Mlroso (H. 
Oleizes) : 2. Lsncaster (R. Bstes) . — 
Q. 17.50 : pi.. 6.50 ; 6.50. - 7 partants 

Non placé» i GalLmsfrè. Yazata. La 
Maréchale. I»pahan II. Rio uranoa 

QUATRIEME COURSE. — Grand Prix 
du Conseil Général, steeple, handicap, 
3.400 mètres. 07.500 fr. — 1. Irrèsuttble 
(R Vernlêre) : 2 Che« Qaby (S. Hochet): 
S La Couleuvrtne (A. Néel). — O 23.80 : 
pi.. 10.00 : 11.50 ; 13.50. — 8 partants. 
— Pas couru : Kaba Kaba. Bach Agha. 
Pythes», Féridoun. 

CINQUIEME COURSE. — 1. Dark Mats 
(M. ds Paxsis) : 2. Agllbol (M d u T e m ­
ple) ; 3. Alincourt {M. s t e - M * n s P e m n ) . 
— O. 27.80 : pi.. 7.60 ; 9.50 : 7.60. — 
11 partant*. — Pas couru : Le Toutard, 
Pinasse. Maldonne. Pont du oard ut 

SIXIEME COURSE. — 1. Le Balayeur 
(S. Rochet) ; 2. Buland Babe (A Rei­
net te) : 3 Propos Galant (L. Toche) 
— Q. 10.50 : pi» 7-00 : 22.50 : 1350. — 
g partant». — Non plaoé* : Théeée Dart-
que. Sole, Le Monde. Suez. 

...ET A PAU 
U , a PRIX DU CENTENAIRE » 

Grande épreuve annuelle et 47e Grand 
Prix de Pau. le < Prix du Centenaire ». 
doté de 230.000 fr. de prix, avait rassemblé 
sur le «teeple de l'Hippodrome du Pont-
Long, un bon lot de performers — Volol 
l'ordre d'arrivée : 

1. Fandango IV (A S a u l l l . A M. A.G. 
Zaflropoulo • ; 2. Emeutler (M. Dajlery). 
A J. Etchepare : 3 Salvator Rose (A. KaJ-
ley) . A Ed. Vell-Picard. 

Non places : Le Menhir, in Nlgris. 
Verbena. Le Dion. Carloman Bellovaque. 
Potentate : — Hoepodar s t Premier Di­
plôme (tombée) : Littry et Charme (arrê­
tés) . — 14 perteiK». — DUtanoee : » long: 
1 long. ; 3 longueurs. 

Mutuel : Q. 95.50: pi.. 23.00; 61-50; 12 00. 

/UyonreJTi i i i , pttmx Véeoate à . . . 
1B n. 30 : Kadlo Luxembourg : Crochet 

radlophonlque. 
i h. 00 : Bruxelles Français : Soirée de 

fantaisie avec Intermèdes. 
.20 ù. 18 : Radio Strasbourg : Emission 

thèAtrsi*. 
20 h. 30 : Radio Pari* : « LA sKulaasjA» 

A de* ècus» . opéra-bouffe. 
20 h. 80 : Parts P.T.T. : dap. l'Opéra : 

€ Aida ». opéra e n 4 actea 
21 h. 00 : Radio Normandie : «LA Mon­

sieur de cinq heures» , f i lm. 

A CARVIN, U.S. CABVIN BT 
AO. THLMKKIKS FONT MATCH NUL 

t BUTS A t 
l'humeries gagne le toa* e t •ado*** Au 

vent qui souffle fort et Influera sur le 
Jeu pendent toute la partie. Canrin pour­
tant domine manifetement mais ne peut 
arriver A conclure, tandis que Thumeriea, 
dont les grand» coup* d* botte sont erulvu 

ouvre la marque au bout d'une demi-
heure de Jeu. Sur une nouvelle échappée 
Thumene» profite d'une faute du gardien 
local et porte la marque A 2 buta Qua­
tre minute Avant la mi- temps , le centre 
avant de Carvln, sur une belle ouver­
ture du demi centre, file à l'aile droite et 
contre Son inter gauche reprend la balle 
e t prend le gardien visiteur A contre-pied. 
A la ml-temp. Thumertes2 : Carvln 1. 

Après le repos, Thumeriea, qui Joue 
maintenant contre le vent, impose son 
Jeu et le* Carvlnou ont toutes les pei­
nes du monde A endiguer Lee assaut* des 
visiteurs. D en est ainsi pendant plus 
d'une demi-heure. Le* locaux ae repren­
nent ensuite et sur un beau retourna, 
t in ter gauche égalise. Carvln reste au com­
mandement e t de bien peu chaque équipe 
manque de marquer tour A tour Bon 
arbitrage 

Confirmant tes pronostics que l'op avait 
généralement é m u . l'IrU-Club de Lam-
beraart a disposé hier après-midi, sur 1* 
terrain du Colleèe. de l'excellente forma­
tion du Stade Haubourdlnola : victoire de 
Justesse sans doute puisque le score eet 
de 3 A 2, néanmoins cette performance, 
tout à l'honneur d u club local, mérite 
d'être soulignée. 

Durant le premier Mme. les ixlamen 
donnèrent A fond et leur* effort* furent 
concrétisé» par deux buts A leur actif 
tandis que le* vulteurs parvenaient A 
sauver l'honneur. Après l s pause chaque 
équipe a'efforca d'obtenir le gain d u 
match et réussirent A marquer chacune 
1 but, mais le coup de sifflet final sanc­
tionna la victoire des Joueurs locaux dont 
la tenue fut excellente. Quant aux Hau-
bcurdlnole, toute l'équipe est également A 
féliciter, 11 convient toutefois d'accorder 
une mention spéciale A Jacquard. 

Demmm mmrii, ***** Viemâtà... 
20 h. 00 : Bruxelles FrancAU : Concert 

de fsntalst*. 
20 h. 30 : L»U* : « Succès d'*utr*f«j* ». 
20 n. 80 : Paru PT-T. : « Lee Succès 

dAutr*f«48», pré» Crt*nt«er 
a i a. 00 : Radia Strasbourg: d»p. l p p é r s 

Comique} : « Ua Tosca ». drame 
lyrtqu» e n * ««tes 

21 n. 00 : Radio Luxembourg : Botrée 
théâtrale. _ _ 

21 h. 30 : R*dlo Pari* : «IsVdy . f » m " -
t o n » . pièce. 8 «c tTet 10 tabl. 

«ARRESTATION 
EN AMÉRIQUE 

d'un odieux criminel 
Nek-Yorir, 3B - On vMat d'arrêter 

Anthony Mazur. l'auteur du meurtre le 
plu* barbare qui ait Jamais é t é c o m m i s 
e n ÀŒéncrue D a p r t * la rjreeae améri­
caine, après avoir a s sommé la victime. 
un piorntner n o m m é ScuUlon, d a n s l e 
propre ffrTWI'» de celui-ci. 11 l'Inonda 
de térébenthine et couvrit le cadavre 
de braises qu'il tira d~un poêle qui s e 
trouvait dans la pièce. 

Des son arrestation Maaur. qui e s t 
Age de 48 an*, a été conduit à u s hôpi­
tal ou il se trouve e n i 

RADIO P.T.T.-NORD A T.TT.I.E (247 m. 3 ) . 
— Lundi 38 Janvlsr 1836. — 6 h. 30 : Bul­
let in météorologique. — 6 h. 40 : DepuU 
R*dlo-P*ri» : Disques. — 8 h. : Disques : 
Musique et chanta militaires. — 8 h. 28 : 
Disque. — 8 l i . «O : Disque» : Orchestra» 
musette. — 9 h. 10 : Disque» : Enregis­
trement» de 1 accordéoniste Deprince et 
•on orchestre musette . — B h. 30 : Emis­
sion Radio scolaire. — 10 h. : Disques : 
Les Echos. — 10 h. 30 : Disques : Le 
coeur et t » chansons — I l h. : Disques : 
Musique légère. — 11 h. 85 : Disques : 
Concert symphonlqus. — 12 h. : DUques : 
Diction. — 12 h. 18 : Emission économi­
que et sociale. — 12 h. 30: Concert donné 
par l'orchestre de la Stat ion sous la direc­
tion de M. Maurice Soret Programme : 
Valse (extraite des feuil lets de voyage) : 
EMlarmonde (suite d'orchestre) : Im­
promptu. — 18 h. : Bulletin météorologi­
que.' — 13 h. 18 : Cours ds Bourse (1er 
coure des rentes) . — 18 h. 20 : Disque* : 
Chant. — 13 h. 30 : Disque» . Jasa. — 
14 h. : Cour* de la Bourse de Lille. — 
14 h. 05 : Emission économtqu* et social*. 
— 14 h. 20 : Concert. — 18 h. 06 : Emis­
sion Radio scolaire. — 15 b- 36 : Concert 
donné par l'orchestre de la Station. Pro­
gramme : Anacrêon (ouverture) : Petite 
sui te moderne: Rapeodle russe: Menuet de 
Bergame : Pastel» chantants : La Navar-
relse (fantaisie sur le drame lyrique). — 
18 h. 30 : Disques : En courant les bal». 
— 16 h. 45 : Disques : Chant. — 17 h. : 
t La Voix de Notre Université » e Le ré­
seau aérien mondial ». causerie de M Le-
febvre. — 17 h. 20 : DUques. — 17 h. 46 . 
Quart d'heure d'accordéon par M. Vande-
vyver. — 18 h. : Disque* : Musique de 
danse. — 18 h. 20 : Des carrières s'ou­
vrent a vous. — 18 - 30 : Emission éco­
nomique et sociale. — 18 h. 45 : Causerie 
d'éducation ouvrière : c Qu'est-ce que le 
dumping s par M. Delzenne: < La quest ion 
algérienne » par Mme Coulon. — 19 h. 16: 
Disque* : Airs de films. — 10 h. 30 : Bul­
letin météorologique. — 20 h. : Disque» : 
« Les Lune* ». — 20 h. 30 : Concert sym-
phonlque donné par l'Orchestre National 
sous la direction de Manuel Rosenthal. — 
22 h. 30 : Bulletin météorologique. Phy-
sionoml» de l s Bourse. 

RADIO PARIS (1848 m 2) — 6 h 30 : 
disques. — 8 h. 45 : gymnastique — 
7 h. . disques. — 7 h 35 : Cours d'Italien. 
— 8 h. 18 : Chron. du Ministère de la 
Marine. — 8 h. 40 : disques — 0 h. 10 : 
A travers l'anticipation et l'utopie, caua. 
par M. Polies. — 9 h. 25 . Lecture 
— 9 h. 40 : once — 10 n 45 : Les 
sommet» de la vie de* contemporains Il­
lustres, par M Reulllard. — I l h. : dis­
que*. — 11 n. 30 : La Travlata ; Le Trou­
vère. — 11 h. 35 : Les sanctions en ma­
tière de conciliation et d'arbitrage. — 
12 h. 10 : mélodies. — 12 h. 40 : Bourse 
— 12 h. 45 : Les Clor « de Comevli le : 
Reviens A Sarrenta : Mariette : Lee airs 
d s Maurice Yvaln. — 13 h. 46 : Lecture 
—- 14 h. : Les poètes et leurs muses. — 
14 h. 15 : mélodies. — 14 h. 90 : disques. 
•— 16 h. 30 : r èces pour mandoline — 
18 h. 45 : Romancier- d'aujourd'hui, par 
M. Quint. — 16 h. : disques. — 17 h 45 : 
Actualité artistique — 18 h. : Chron so­
ciale. — 18 h. 15 : pièces pour piano. — 
18 h. 30 : mélodies. — 10 h. : concert 

Mon pied 
me faisait 

CONNAISSANCES UTILES 

si mal 

Dés le début Tourcoing prend l'avan­
tage. Un» réaction d'Armentières n'amène 
rien. 

A la reprise, c'est encore Tourcoing qui 
domine et marque sur penalty A IA 30e 
minute, mais ver* l s fin lee vtalUum pro­
duisent un gros effert qui cependant ne 
leur permettra paa d» acorer. 

Tai dû 
mettre une 

pantoufle pouf 

aller au marché 
Les gens riaient en m e voyant. Mal* 

mon pied était si enflé e t si endolori, 
avec ses cors, callosités et oignons, que 
je ne pouvais le glisser dans une chaus-
»ur» sans ressentir une terrible douleur. 

Seul, quiconque a souffert autant que 
mol peut imaginer ma Joie, quand Je 
découvris un moyen simple et facile de 
mettre an A tous ce* supplices des pieds. 
Un «ml m» menât* le» effets presque m«-

•prés que J'en eus fait l'essai, toute brûlure 
et toute enflure avalent complètement dis­
paru I le» cors étaient «mollis A tel point 
que Je pouvais les extirper, en entier et avee 
leur racine. Maintenant, Je peux porter des 
souliers chaussant «légant »t marcher tout 
I» Jour avee un» aisance parfaite. Lee Sel-

atiopar 

Locatelll. — 30 h. : Chron. de* livre», — 
30 h. 15 : pièces pour piano. — 20 h 30 : 
« La Boulangère a de* écus ». opéra-bouffe 
d'Offenbaen. — 21 h. 80 : duaaes — 
38 h. : Emu», d'espéranto : « l i e cher 
raort ». comédie de 8. Boughton. 

POSTB PARISIEN (812 m. S) -— 
6 h. 80 : disques. — 6 h. 60 : orch. mu­
sette . — T h. 8 : ch»n*on*. — 7 h 20 : 
disques. — 8 h. 16 : Epbsmèride. — 
0 h. 18 : mus. variée. — 11 h. 15 : èxtr 
d'opérettes : Rose-Marie : No. No. Na-
nette . — 11" h. 27 : dlsq demandés — 
12 h. 8 : disques. — 13 h. : La Course au 
trésor. — 13 h. 10 : La FUI* du Régiment 
— 13 h. 30 : Orgue. — 13 h. 80 : dis­
que*. — 1B h. 18 : Lee plu* beaux poè­
me* d'amour (poète» actuel*). — 18n 48: 
« Paradis dangereux ». radio-feulueton — 
10 h. : Sports. — 10 h. 10 : Caus de M 
Truffaut : Raisin de Unie . — 19 h 30 : 
Récréation. — 10 h 48 : Fantaisie — 
30 h. 10 : Potin* de Paria. — 21 h. : 
L'Heur» d» Ray Ventura — 21 h. 25 : Pa­
rodies rsdloph. — 22 h. 7 : « Ben correc­
tionnelle ». de Dian-ant-Berger — 23 h : 
Cabaret Shéhéra ix le — 23 h. 30 : dlaq 

PARIS P.T.T. (431 m. 7 ) . — 8 h. 80 : 
disque*. — 7 h. 20 : conoeri. — 8 h. : 
Droit adminlstratix. — 8 h. 15 : disque*. 
— 0 h. 10 : Conoeri Qlardonl. — S h. 30 : 
Emis», scolaire. — 10 h. : concert — 
10 h. 20 : disques. — 11 h. 20 : Souvenirs 
romantiques. — U h. 30 : Beaux-Arts. 
— 11 h. 40 : Lee ouvriers poètes — 
11 n. 60 : Montpellier — 12 h. 30 : mé­
lodies. — 13 n. 5 : Louu Lynel — 
13 b. 30: Emis*, aéronautique — 13 h 40: 
concert — 14 h. 20 : pièces pour piano 
— 14 h. 30 : Emis», scolaire. — 15 b : 
dleque*. — 18 h 85 : mélodies — 
16 h. 6 : Le lundi du Jardinier — 16 h 18: 
disque*. — 17 h 15: Courrier de la Qram-
maire. — 17 h. 20 : L'Office chrétien des 
phosphste* 17 b . 38 : jncert d orgue 
— 1 8 h ! 5 : mélodies — 18 h. 30 : con­
cert — 20 h. : mélodie*. — 20 h 16 . 
L'économie anglaise : ' 'Empire Britan­
nique. — 20 h. 30 : dep l'Opéra : « Aida s 
opéra en 4 actes. 

RADIO NORMANDIE (274 m ) . — 
6 h. 30 : disque*. — 7 b . : gymnastique. 
— 7 h. 15 : La route est belle. — 7 b 30 : 
mélodies pétillante* — 7 h. 45 : chansons 
et chanteurs. — 8 h. : concert — 8 h 15 : 
m u s anglaise. — 8 h. 30 : disques — 
8 h." 40 : L'Astrologue. — 8 h. 45 : mé­
lange mélodieux — 0 h. 18 : Santé s t 
énergie. — 9 h. 80 : Orgue — 0 h 45 : 
Londres l s gais. — 10 h. : mélodies des 
films. — 10 h 15 : Mus des Tardes — 
11 h. 46 : La Tcécoalovaquie. — 11 h 30 : 
concert. — 12 h. 15 : Ninon Vallln — 
13 h. : Auditeurs - H A : Matinée mi­
niature — 14 h 30 : Accordéon* — 
15 h. : dlsq demandés. — 16 h 15 : Réu­
nion bohémienne. — 16 b. 45 : Marma-
duke Brov/n et Mathtldo - 17 II : Em­
pire britannique : le Canada. — 17 b 30 : 
Album de chansons n 5 1934. — 17 h 45 : 
Airs et chansons — 10 h. : mue légère 
— 10 h. 30 : dUques. — 20 h : cdnc — 
20 h. 26 : Variétés. — 20 h 40 : disques 
21 h. : film : Le Monsieur de cinq heures. 
A rentr"scter caus. de M O u e m u t — 
23 n. : Café concert. — 24 b. : mélodies 

RADIO STRASBOURG (349 m 2) —. 
8 h. 30"'fflsquë*: "->- 6 h 40 : gynm*sW 
que . — 7 h. 30 : concert. — 8 av 1 Cour» 
de droit administratif — B h. 15 : con­
cert. — 11 h. : mus. variée — 13 h 
dleque». — 13 h. 40 : concert — 15 h 45 
disque». — 16 h. : Orch d» Jazz Ufa — 
18 h. 25 : Orch de VUler» — 17 h 8 . 
L'utUUatlon rationnelle des engrais, par 
M Chapron. — 17 h 20 : Les romantiques 
en voyage, causerie. — 17 h 35 : Récital 
de chant et piano. — 18 h 15 : Emu* 
économique. — 18 h. 80 : Carmen pré­
lude ; Mignon, entracte-gavotte : Wer­
ther, violon : Faust, valse. — 10 h. : dis­
ques. — 10 h. 30 : Chanson* populaires 
— 20 h : disques — 20 h 18 : Emission 
théAtr»le : t L* Légende d u Oui » — 
21 h. 30 : Concert Soudan. — 32 h 80 : 
disques. — 22 h. 48 : mu», variée 

RADIO TOULOUSE (328 m 6) — 
12 h. : orch. de genre. — 13 h. 45 : Orch 
cubain. — 14 h : disques. — 18 b 18 : 
orch. symphonlque. — 18 h. 40 : Pot* 
pourri» divers — 19 h. : Chron «portve 
— 19 h 6 : refrains musette — 10 h 28 : 
Le Roi des Rouspéteurs, avec Doumel 
— 10 h. 35 : Intermède — 10 h 40 : La 
Mode. — 19 h. 48 : Succès du Jour — 
20 h. : Variétés. — 90 h. 10 : Crochet ra­
dlophonlque. — 21 h. : Lee moins d» 
13 an*. — 21 h 30 : orch d'opérette* — 
22 h : dUques — 23 h. 18 : Concert'de 
gala des auditeurs — 23 h 18 : marche» 
militaires. — 23 h. 30 : Emis» coloniale 
A travers la» opérette» marseillaises — 
33 h. 80 : dan***. 

RADIO LUXEMBOURO (1203 m ) — 
6 h. 30 : disques. — 7 h 30 : Bonjour le 
monde. — 8 h. : concert» anglau — 
10 h 45 : Peur les auditeurs pressés. 
— 11 h. 18 : disque». — 11 h 22 : Un 
»v*ugle parle aux aveugle», par M H 
Marx. — 11 b. 26 : Emisa féminine. — 
11 h 50 : Emis», agricole — 12 b 8 : 
Si J'étaU Roi. ouv. ; Ciboulette, sél. : 
Dana 1* Jardin d'un Temple Chinois ; 
Chantilly, valse ; Rapsodie »lave ; Mar­
che russe — 12 h 30 : disques — 13 h : 
Loisir» du monde — 18 b 30 : chant par 
Paul Sontag : Air de la Calomnie du Bar­
bier de Sévllle : Le paa d armes du Roi 
Jean — 14 h. 15 : coneert angiau — 
17 h 30 : Heure féminine — 18 b. 30 : 
disque*. — 18 h. 45 Emis*, féminine 
— 19 h. 10 : La votx du monde — 
10 h 30 : Orochet radlophonlque. — 
20 h. 10 : Variété» — 20 h 40 : mue 
variée. — 20 h 48 : En fumant une ciga­
rette. — 21 h. S : L'Heure de Ray Ven­
tura. — 31 h. 50 : PABtaisle. — 22 h 25 : 
Voyage musics l A trsvers l'Europe — 
23 h. : Andy Fulton e t son quintette . 

BRUXELLES FRANÇAIS (484 m.) — 
13 h. : disques. — 12 h. 30 : Groupe mu­
set te Marceau Burton. — 17 n. 30 : Ma­
tinée de la Jaune*»*. — 18 h. 18 : eone. 

O n prévient e t o n arrête lee complica­
tion* pulmonaires qui surviennent après 
la bronchite la pleurésie, l ' inlluenaa. e n 
faisant usage de la Poudre Louu Legras. 
[Ul a obtenu la plus haute récompense 
i l 'Exposition Universelle de 1900. 

C'est en ef let le meilleur remède ootv 
tre l 'asthme le catarrhe, l'oppression, 
l 'expectoration exagérée et la toux de la 
bronchite chronique Elle soulage ins­
tantanément ei guérit progress ivement 
Prix de la botte 6 fr» 15 (Impôt compris) 
dans toutes les pharmacies. 9314 

INCENDIES CRIMINELS 
PRÈS DE VITRY-LE-FRANÇOIS ? 

Vltry-le-Françoi* 29. — On violent 
incendie a détruit ce t te nuit, à Bussy-le-
Chèteau une dizaine de bât iments ren­
fermant des récoltes et des Instruments 
aratoires Les dégâts sont évalués A un 
mill ion de francs environ Déjà, le t no­
vembre 1038 et le 17 Janvier dernier, le 
feu avait ravagé plusieurs maisons e t 
bât iments appartenant aux m ê m e s pro­
priétaires 

On croit a des actes de malvei l lance e t 
on en recherche les auteurs 

UN MOT INTRADUISIBLE 
C'est le mot anglais t n o m e s qui 

symbolise a merveil le tout le charme 
et toute l In t imi té de votre foyer. 

Cependant songez aux transforma­
tions, aux aménagements que vous pour­
riez réaliser dans votre home, au confort 
et aux embel l i ssements que vous pour­
riez y -Introduire 

C e s t pourquoi, vous toutes qui ché­
rissez votre intérieur — maitresses de 
maison, mères de famille. Jeunes épouses 
— n'oubliez pas que c'est à voua qu'est 
dédiée la Tranche des Arts Ménagers, 
Ire Tranche 1939 de la LOTERIE 
NATIONALE. 

En gagnant un lot. même modeste , 
vous pourrez acquérir ces mult iples 
appareils qui rendent les travaux ména­
gers moins pénibles et donner à votre 
intérieur un cachet de Jeunesse, de gaité 
et de confort, qui vous feront apprécier 
doublement, toute l s chaleur du home 

Prenez votre chance I 
0310 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE L'OFFICE 

CINÉMATOGRAPHIQUE 
D'ENSEIGNEMENT 

ET D'ÉDUCATION DE U RÉGION 
DU NORD 

L'assemblée générale de l'O.O.E.N. s'est 
tenue le 39 Janvier 1939 à 10 h à l'Ecole 
Nat.mnalf des Art* et Métiers 
présidence de M Hardy, recieur i 
demie , ass isté de M Signoret, m . 
d'Académie et M Vercier. directeur de 
l'Ecole des Arts et Métiers M > Maire 
de Lille s'était fait représenter pmr 
M. Pavières. 

Tous les membres du Bureau et de 
nombreux members de l 'Enseignement 
usagers du Cinéma éta ient présents. 

Apres une al locution du Président 
MM. Clalsse. directeur de» l'Office Mou-
11er. trésorier et Merchier. secréts ire-

?:éneral donnèrent les comptes rendus 
inanciers et moral. 

LO.C.E.N créé pour venir en aide aux 
membres de l 'Enseignement s encore, 
cet te année , rempli le rôle qui lui est 
assigné. P lus de quatre cents apparei ls 
scolaires sont a l imentés par la Fi lma-
thèque de la rue Bichat L'activité de 
l'Office s'étend également A la T S J _ 
au phonographe aux décors pour théâ­
tre et à tout ce qui touche les act ivi tés 
dirigées. 

La discussion s'est ensuite portée sur 
la participation de lOff ice A l'Exposi­
tion du Progrès Social M Merchier le 
dévoué secrétaire-général a soumis le 
proet q u l l avait établi et qui a é t é 
accepté. L'Office aura à : Exposit ion un 
stand qui promet d'attirer l 'attention 
des visiteurs. 

Après le renouvel lement des membres 
du bureau la séance a é t é levée A 12 h. 

E p i L¥P S I E 
Victoria usants nt combattu* pt* 

AIITI-EPILEPTIQUE DE LIEGE 
B È S U L 1 A T C K B T A I N 

CessaUon des crises dès le 1*' flacon 
•naV fine. Itfc. FAHTA8. . r. O i n n . L U I 

— 10 h. : Chron du mouvement wallon 
— 19 h 15 : disques — 20 b . orch 
de fantaisie — a i h. : « UJ'èva dlnvrin ». 
sketch radlophonlque nsmurois d Bdm 
Wartlgue - 21 o 15 . Le Roi d i e ouv.; 
Les Brlnnyes. divsrtlss : Danse grecque : 
La Troyenne regrettant aa patrie : LAr-
léslenne, 3e suite . U Tchant des w*lona 
— 33 h. : disque* - M B 10 : Cabiret 
des Wallons . c Le Boi oolt ». leu radlopb. 
33 h 45 : Danses ds Mlsraki 

B 
fmp du Réveil ttu Noré 
186 rue de >>ari* Mlle 

U Gérant : Anl lr QJS8T 

PAR H C N R Y d ' Y V I G N A C 

— Ah I peenere. gémissa i t Mm* Fer­
me», on avait bien besoin de ça I N'est-
ce pas pitié T 

« Comment dlaole. Georges est-il tom­
bé amoureux al vite T 

Ce fut très «impie, c o m m e tout ce que 
médite le Dest in , c e t humoris te mysté­
rieux qui s* plaît A louer des tours aux 
pauvres humains 

Georges, e n sa qualité de rédacteur 
au Journal « Le Monde s al lait fréquem­
ment corriger les épreuves du Journal A 
l'imprimerie ViévtUe. rue du Dragon 11 
entrait , pour cela, dans les bureaux, sis 
sur un* aorte de pont qui traversait l'im­
primerie LA se trouvaient la cage où 
é ta lent enferme* le patron et la pa­
tronne cel le on as penchaient les cor­
recteur», oeil* ou. i oui * tout. ** tenait 
le « p r o u » , ou i e s t to bras droit d u 

patron, te grand responsable après lui — 
et m ê m e Avapt_. — car U reçoit sur s » 
tète tous les orages , car U cumule tout** 
les spécial ités , car U doit tout savoir. 
saut se tromper.. 

Un beau Jour que le soleil traversait 
le» verrières, peintes en bleu, de l'impri­
merie. G e o r g e s touché par la grâce de 
la lumière, s e sentait l'àme portée à La 
rêverie sent imenta le et. au Itou de ae 
pencher sur las papier» mouil lés fraî­
chement Imprimés appelés « morasses ». 
pour y dépister les rares faute» laissée» 
par lès correcteur» bayait aux invisi­
bles corneille*, en mordluan» le bout de 
s o n stylographe 

0 était c o m m e e a extase 

U ne voyait pius les l inotypistes assis 
devant les monstrueuses M savantes ma-
c o i a ê * ou i fondent s i iMsrnrilint las 

c caractères » d'imprimeries tapotant 
leurs touches , un peu pareils A des dac 
tylographes. Il ne senta i t plus le « pont » 
A vibrer sous les ef forts trépidants dea 
« Marlnoni ». formidables appareils , 
m u s au gaz ou A l'électricité, qui im­
priment et plient, e n vitesse, le» Jour­
naux , les catalogues , l e s brochures e t 
les revues, en épargnant l'emploi d'une 
nuée d e technic iens 

Il rêvai t - . 

Soudain, la vitre résonna, d u coté d e 
la cloison légère qui séparai t son pro­
visoire bureau de celui du pa tron . . Ce 
léger bruit, perdu pourtant parmi to 
« raffut » cyc lopéen d e l'imprimerie n e 
lui échappa cependant pas. 

Il tourna la tète, curieux... 
Et U vit qu'une Jeune fiiie. d o n t 11 

n'apercevait que le dos. venait d e heur­
ter to «lire, s a n s le vouloir, du bout da 
son parapluie mlntiacnto qu'elle tenait 
sou» son bras 

- Elle va casser le» vitre», ae dtt-11 
Au m ê m e moment , e n se penchant , to 

Jeun» personne recommença son m a ­
n è g e involontaire. 

Alors George» se leva. 
0 frappa du doigt replié : 
- H e p l h e p I g a r e I 
On se retourna.. 
On vit George» on rougit, aa o 

prit, o a *e mi t à aourtre et A remercier 
d'un s i g n e de t è t e 

- Diable fit Georges rermoy e n se 
rasseyant tout pal», to mât ine e s t joli*, 
plus que Jolie». 

Et la dés ignant A un correcteur, qui 
é ta i t s o n voisin, il demanda, en criant , 
à cause du vacarme des rotatives : 

— Qui est-ce t 
L'autre hur la : 

— One amie d e l a maison. Mlle Lu­
c ie Vèzère.. la fille du gros oapetier. 
vous savez bien T 

O u t Georges savait... 
Il connai s sa i t c e t t e maison. . 
U n t irage à part d'une série d'articles 

qu'a avait fait paraître d a n s « Le Man­
de » e t dont il voulait avo ir , quelques 
exemplaires d e luxe, numérotés , l 'avait 
a m e n é chez M. Evariate Vézère. quai de s 
Grands-August in» 

Celui-ci. même, ne s'était pas refuge 
A l e tuyauter fort a imablement e t lui 
apprit avec fierté qu'il fabriquait, e n 
son us ine de Caarenton . du Japon fran­
çais, avec des bambous malgaches , qui 
vala i t bien l e J a p o n authent ique d e s 
manufacture» impériales du Yèdo. 

— C o m m e elle est belle ' songea le 
poète. 

« C e s t tout a fait le type de f e m m e 
de m o n rêve... Bue e s t mieux encore que 
cet te fée mystérieuse apparue e n m e s 
p u a doux songe* Oui, plus char­
mante. . . 

t Blonde. Al blonde d'un beau blond 
doré naturel.. . b lanche c o m m e un arum.. 
des yeux d'un bleu A h 1 d'un bleu qui 
n'est pa» d* nos c l imats ortonta l 
ou i - - qelle est belle I 

Ce «oir-la, U y eut. dan» ta ea 
du journal t L» Monde a, u a arttoto s i ­

gne Georges Permoy. qui contena i t pas 
m a l de fautes de n o m s propre», dont un 
énorme « bourdon *, c'est-à-dire plu­
s ieurs l i gnes passées , c e qui rendait le 
t e x t e in inte l l ig ib le» 

Georges , pour le principe, f it une ti­
rade araére a u correcteur qui lui ré­
pondi t : 

— Pceslble que J'aie eu la berlue, 
m a i s vous l'eûtes encor.- plus que m o t . 
C'est c e t t e Jeune fi l le qui v o u s a troublé. 

Georges rougit et répondit loyale­
m e n t : 

— J'en conv iens - . S a vue m'a l itté­
ra lement ébloui.. J e crois que Je suis 
p i n c é _ 

— Vous ê te s Jeune, ça passera. 
Cela n e p a s s a pas... 
A dater d e l ' instant o ù U e u t l a vi­

s ion d e l a radieuse jeunesse d e Lucie, 
Georges Permoy perdit toute l'aimable 
Insouciance d e s o n âge. n fu t la vict ime 
d'une cervelle de poète qui à chaque 
heure du Jour, lui présenta l ' image ado­
rable : l es yeux bleus, la bouche fraî­
c h e e t mut ine , les cheveux d'or crespe-
les. c o m m e oaux des belles amies de 
Ronsard.. . 

0 » fut , dè s lors, une torture 
lteieuse 

• ne vécut plus, u . ne respira piu» 
que peur ce t t e Jeune fille. 

— J e meurs, si Je ne to revois. 
U es saya en vain, de revoir ea dul-

- Ayant s a vie a g a g n e r u i 
pa» rea l ir a n fact ion, tout te Jour, sur 

le quai de s Grands-Augusttas . Il espé­
rait bien la rencontrer, à l'Imprimerie 
de la rue d u Dragon, mais e l le deva i t 
surtout y venir le soir, après dîner, c a r 
il n e l'avait aperçue qu'une fols pen­
d a n t l e s heures de travail— 

Bile n'y é ta i t év idemment spparue que 
par except ion , pour une c h o s e urgente 
à dire à M m e Vlévuto. car celle-ci ne 
démarrait guère de s o n bureau. 

C e fu t le vo is in d e Georges , le cor­
recteur, qui le tira fort heureusement 
d'angoisse. 

Cet h o m m e , a imable e t d e t enue très 
correcte, c e qui e s t la moindre des cho­
ses pour un correcteur, lui passa cer­
ta in Jour, un bout de car ton rose 

— C e s t pour le bal de l'imprimerie, 
expliqua-t-il... I l y aura u n e tombola 
Tout eet*) sera fait au profit d e la caisse 
syndicale de s retrai tes . . Vtondres-vous. 
mons ieur ? 

Georges e u t l ' intuition que la balance 
du Des t in venait de pencher fortement 
de son cô té : 

— J e viendrai, s'écria-t-ti Joyeuse­
ment . Et plutôt deux fol» qu'une I 

Quelque chose lui affirmait : 

— Celle que tu a imes sera l à I 
A h I la soirée qui précéda c e bal tu t 

un grand événement dan» to petit logis 
de la rue Vaneau l J a m a i s encore Mm» 
Permoy n'avait vu son tUs ordinaire­
m e n t si dédaigneux e t « insouciant de 
aa toilette, faire autant de préparatifs 
e t t a n t a» regarder d a n s l'armoire à 

— Tu sa i s fit m ê m e la m a m a n un peu 
agacée , ai tu veux que Je te frise c o m ­
m e un can iche tu n'as qu'A le dire té 'T 
J'ai mon fer. a mot... 

Tout de même, la veuve fut bien con­
ten te e t bien fière quand elle vit «on 
« garçon » très é l égamment pince dan» 
s o n habit noir, faire bomber de son 
torse solide, le gue t blanc et le plastron 
g lacé que fermaient trois perles, pas de 
vraies, pour sur I 

— H est beau c o m m e un Jésus s'af-
flrma-t-elle. s a n s réfléchir que le Christ 
n'avait j a m a i s revêtu l'habit de céré­
monie, le « queue de pie ». si noir et si 
triste, m a i s tout de même, si diff ici le 
a porter s a n s ridicule 

Georges s'était gardé de mettre sa mè­
re au courant de son amour et d e son 
espérance Et cela c'est b»an souvent 
la grande douleur des m è r e s -

U n fils, tôt ou tard, s'arrache à aea 
bras, fuit le giron secours blé. Et aa 
seule ressource est de rester to vieille 
m a m a n pour les chagr ins et les larmes, 
pour le désespoir, pour le deuil.. 

Mais o n n'ose, parce qu'on 1 
i n f i n i m e n t lui détail ler tous to» 
heurs de l'amout partage. 

La plupart de» mères, cependant, 
draient tout connaître de ce que 
l'enfant qu'elles ont mis au 
péril d» leur vie e t nourri d» leur lait, 
le plus pur. Leur «mou. qui eet si 
grand et si fart, tes met a u - d e n u » da 
toute 
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